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Résumé 
 

Contexte  

Cette recherche-action s’est inscrite en adéquation avec l’axe 3 de l’appel : Équité et justice sociale en éducation. Elle 

visait directement la déconstruction des fausses croyances sur la notion d’engagement scolaire par le développement 

professionnel de différents intervenants de l’école, dont des membres du personnel enseignant, des directions 

d’école, des directions d’unité ou de réseaux scolaires, des techniciennes et techniciens en services de garde, des 

orthopédagogues, psychoéducateurs et conseillères et conseillers pédagogiques et d’orientation ainsi que des 

intervenants école-famille-communauté. En effet, en milieu éducatif, la fausse croyance suivante, appelée approche 

déficitaire, peut ressortir des discours et pratiques de certains membres du personnel : l’engagement scolaire 

reposerait sur les épaules des jeunes, c’est à eux de répondre aux comportements attendus de l’institution et non aux 

membres de l’équipe-école de reconstruire leurs pratiques et attentes pour répondre aux besoins des apprenants et 

favoriser leur engagement (Vidal, 2019). Une telle perspective s’intéresse peu à la question des conditions qui rendent 

l’engagement possible, ou encore difficile, en fonction de situations concrètes que vivent les élèves dans la vie de tous 

les jours. Cette fausse croyance peut s’accompagner du préjugé suivant : l’élève qui ne se conforme pas aux normes 

scolaires serait automatiquement désengagé. Ces fausses croyances contribueraient à une vision imposée de 

l’engagement scolaire du point de vue de l’institution, tenant à la marge les élèves qui n’ont pas été socialisés aux 

codes valorisés par l’école. De même, elles participeraient à la fabrication de l’échec scolaire notamment dans 

l’évaluation du travail scolaire au jour le jour et, à moyen terme, entraîneraient des effets d’exclusion pour les élèves 

n’entrant pas dans le « moule » scolaire. Ces processus d’exclusion ne sont pas volontaires et les différentes situations 

qui y conduisent partent souvent d’un principe de bienveillance, voire d’une intention de favoriser l’engagement 

scolaire. Dans cette recherche-action, la réflexion critique et collective proposée avec les actrices et acteurs en 

éducation sur l’engagement visait à mieux saisir les inégalités présentes et à ouvrir un espace d’exploration et de 

dialogue pour une meilleure prise en compte des fausses croyances envers les élèves et leurs familles en milieu scolaire 

défavorisé. 
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Objectifs de la recherche 

L’objectif général de cette recherche-action était d’accompagner un groupe de codéveloppement interprofessionnel 

formé d’actrices et d’acteurs de changement ayant comme visée la déconstruction des fausses croyances vis-à-vis du 

concept d’engagement scolaire en milieu défavorisé et ce, afin de mieux soutenir la réussite éducative et le 

développement du plein potentiel des jeunes. Ce groupe de visait ainsi à (re)penser la conception de l’engagement 

scolaire sous l’angle du sens que l’élève lui-même donne à son expérience scolaire et d’une approche non déficitaire. 

À partir de la voix des élèves, mais aussi de rencontres de coconstruction interprofessionnelles, ce groupe a exploré 

des conceptions inclusives et critiques de l’engagement. Les objectifs spécifiques étaient les suivants : 1) Structurer et 

expérimenter un groupe de codéveloppement composé de différents personnels issus du milieu scolaire afin de 

favoriser la réflexion critique et collective sur l’engagement scolaire dans une perspective de réussite éducative et, 

ultimement, de transformation des pratiques vers l’équité et la justice sociale; 2) Documenter la transformation des 

représentations de l’engagement scolaire et des pratiques des différents personnels issus du milieu scolaire du groupe 

de codéveloppement pendant les trois années de la recherche-action; 3) Effectuer une recherche avec et pour les 

élèves fréquentant un milieu scolaire défavorisé et pluriethnique montréalais afin de valoriser leur parole sur la 

conception de leur propre engagement vis-à-vis de l’école, et surtout, afin de partager les résultats recueillis auprès 

d’eux lors des rencontres du groupe de codéveloppement; 4) Transférer les retombées du projet de recherche-action 

à l’aide d’un texte de référence et d’un webdocumentaire afin de bonifier la formation initiale et le développement 

professionnel continu des personnels scolaires. 

 

Principaux résultats  

Les principaux résultats de recherche sont liés à trois volets : 1) les résultats liés au processus réalisé par le groupe de 

codéveloppement; 2) les résultats recueillis auprès des enfants dans le cadre d’entretiens marchés, d’entretiens de 

groupe et d’ateliers de théâtre; 3) les résultats issus de la coconstruction d’outils de mobilisation des connaissances, 

soit le texte de référence et le webdocumentaire. 
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Volet 1) Les entretiens avec les participants du groupe de codéveloppement montrent une transformation de la 

compréhension du concept d’engagement à partir des activités et des réflexions partagées lors des rencontres. A l’an 

1, les participants avaient une vision principalement psychopédagogique de l’engagement, c’est-à-dire centrée sur les 

facteurs internes à l’élève et sur une vision déficitaire de celui-ci. A l’an 2, les membres ont développé une vision plus 

sociologique de l’engagement, incluant l’ajout de facteurs externes à l’élève et une vision moins déficitaire de celui-

ci. Les membres indiquent avoir pris conscience de la responsabilité des adultes sur l’engagement des enfants. Ils ont 

également développé une plus grande empathie vis-à-vis des élèves et de leurs parents. Ils rapportent avoir créé, avec 

leurs équipes-écoles respectives, des espaces pour amorcer des réflexions sur la vision sociologique de l’engagement. 

Enfin, à l’an 3, les participants ont développé une vision de responsabilité du personnel et de l’école à l’égard de 

l’engagement ainsi que des mises en action dans leur milieu inspiré de la vision sociologique et non déficitaire de 

l’engagement telles que la création d’un conseil d’élèves, la création d’un journal étudiante, la réalisation d’un sondage 

auprès des élèves pour savoir comment susciter leur engagement en lecture, l’appui aux initiatives citoyennes 

demandées par et pour les enfants, etc. 

 

Volet 2) Le volet de la recherche réalisé auprès des enfants a permis d’identifier que les ateliers de théâtre et les 

entretiens marchés dans l’école ont facilité la création d’espaces de parole pour les élèves. Les élèves ont ressenti, en 

ce sens, que ces activités leur ont offert la possibilité de s’exprimer librement, sans crainte, en dehors de la forme 

scolaire habituelle. Ces activités leur ont permis notamment, selon leurs témoignages, d’exprimer leurs émotions, 

d’être entendus, de collaborer avec leurs pairs pour créer une pièce de théâtre, de mieux se connaître et de mieux 

connaître leurs pairs. Ultimement, après avoir participé aux ateliers de théâtre, ils ont défini eux-mêmes l’engagement 

ainsi lors des entretiens de groupe : « se mettre en action à leur manière pour quelque chose qui leur tient à cœur 

avec leurs pairs, sans se sentir forcés de le faire ». A contrario, les élèves ont souligné que dans la vie quotidienne de 

l’école, il n’est pas toujours possible de s’exprimer étant donné qu’il y a des règles à suivre et des conséquences s’ils 

n’agissent pas selon celles-ci. Dans forme scolaire quotidienne, les élèves ressentent que s’exprimer peut parfois leur 
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causer des problèmes. Ils préfèrent donc souvent se taire. Puis, à la fin de la démarche, nous avons réalisé des 

entretiens avec les adultes qui ont participé aux ateliers de théâtre avec les enfants. Ces personnels ont indiqué que 

cette expérience leur a permis de réfléchir et de revoir leurs pratiques pour susciter l’engagement, notamment de 

réaliser l’importance de flexibiliser la forme scolaire à travers l’écoute des voix des jeunes dans le cadre d’activités 

spontanées, informelles, ludiques et artistiques. 

 

Volet 3) A l’an 3 du projet, le groupe de codéveloppement a coconstruit, avec l’équipe de recherche, deux outils de 

mobilisation des connaissances qui seront partagés à large échelle dans la province de Québec, soit un texte de 

référence et un webdocumentaire. Le texte de référence, intitulé M’entendez-vous? De l’écoute à l’action sur 

l’engagement en milieu défavorisé montréalais, a été coconstruit de manière itérative et consultative (De-lecoute-a-

laction-sur-lengagement-en-milieu-defavorise.pdf). Il a notamment permis d’identifier trois principes guidant la mise 

en œuvre la vision sociologique de l’engagement : 1) Encourager les enfants à s’exprimer pour qu’ils soient reconnus, 

valorisés et entendus en tant que citoyen à part entière. 2) Reconnaître et promouvoir les formes plurielles 

d’engagement en adoptant une approche non déficitaire. 3) Contribuer activement et positivement au processus 

d’engagement des enfants. Le texte de référence propose également des questions réflexives et des exemples 

d’activités à réaliser lors de journées de formation ou d’accompagnement d’équipes-écoles ou autres types de 

personnels. Enfin, il permet de dégager une définition commune de l’engagement sous un angle sociologique et non 

déficitaire, formulée par le groupe de codéveloppement: « L’engagement est un phénomène social complexe 

influencé par des contextes institutionnels, culturels et socioéconomiques.  En ce sens, l’engagement sous un angle 

sociologique s’opérationnalise à travers trois dimensions complémentaires : l’adoption d’une posture d’équité et de 

justice sociale, la responsabilité de tous et toutes pour susciter l’engagement et les conditions mises en place par la 

communauté éducative. En milieu défavorisé, l’engagement devient un levier d’émancipation et de transformation 

sociale s’il repose sur la mobilisation de toute la communauté éducative, qui, ensemble, crée des opportunités, réduit 

les inégalités et ouvre vers un environnement éducatif équitable et porteur de changement. » 

 

https://can01.safelinks.protection.outlook.com/?url=https%3A%2F%2Fecolemontrealaise.info%2Fwp-content%2Fuploads%2F2026%2F01%2FDe-lecoute-a-laction-sur-lengagement-en-milieu-defavorise.pdf&data=05%7C02%7Cmarie-odile.magnan%40umontreal.ca%7C7bf9f5d136384ac9b1ca08de4c83b29b%7Cd27eefec2a474be7981e0f8977fa31d8%7C1%7C0%7C639032325701938326%7CUnknown%7CTWFpbGZsb3d8eyJFbXB0eU1hcGkiOnRydWUsIlYiOiIwLjAuMDAwMCIsIlAiOiJXaW4zMiIsIkFOIjoiTWFpbCIsIldUIjoyfQ%3D%3D%7C0%7C%7C%7C&sdata=MYu4DgJr8Xlc%2FviEAf5Z2MOkyjWDBIQdAbkA3FA9G1E%3D&reserved=0
https://can01.safelinks.protection.outlook.com/?url=https%3A%2F%2Fecolemontrealaise.info%2Fwp-content%2Fuploads%2F2026%2F01%2FDe-lecoute-a-laction-sur-lengagement-en-milieu-defavorise.pdf&data=05%7C02%7Cmarie-odile.magnan%40umontreal.ca%7C7bf9f5d136384ac9b1ca08de4c83b29b%7Cd27eefec2a474be7981e0f8977fa31d8%7C1%7C0%7C639032325701938326%7CUnknown%7CTWFpbGZsb3d8eyJFbXB0eU1hcGkiOnRydWUsIlYiOiIwLjAuMDAwMCIsIlAiOiJXaW4zMiIsIkFOIjoiTWFpbCIsIldUIjoyfQ%3D%3D%7C0%7C%7C%7C&sdata=MYu4DgJr8Xlc%2FviEAf5Z2MOkyjWDBIQdAbkA3FA9G1E%3D&reserved=0
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Enfin, un webdocumentaire permettant d’accompagner et d’exemplifier le texte de référence a été coconstruit par 

les membres du groupe de codéveloppement qui ont choisi les contenus des vidéos et les personnes invitées à y 

participer. Le webdocumentaire est disponible au grand public sur le web (https ://mentendezvous.umontreal.ca/). Il 

comprend plusieurs capsules vidéos : une introduction au projet de recherche-action, une définition de la vision 

sociologique de l’engagement, une explicitation des trois principes d’action et des exemples de pratiques à mettre en 

place, soit des pratiques artistiques et culturelles, des pratiques d’évaluation centrées sur l’aide à l’apprentissage et 

le droit à l’erreur et des pratiques liées à la philosophie pour enfants. 

 

Principales pistes d’action : 

A l’issue de cette recherche-action, nous avons identifié plusieurs pistes dont la mise en place de pratiques non 

déficitaires permettant l’écoute et la prise en compte des réalités des enfants et de leurs familles afin d’adapter l’école 

à leurs besoins et non l’inverse. En ce sens, afin d’atteindre cet objectif, il est capital 1) d’ajuster la formation initiale 

et continue des enseignants et des directions; 2) d’offrir de l’accompagnement dans les milieux éducatifs pour 

flexibiliser la forme scolaire et 3) améliorer les encadrements et les politiques, dont les plans d’engagement et les 

projets éducatifs. Plus largement, nous proposons de favoriser la mise en place d’un espace de concertation 

permettant aux acteurs scolaires de développer une vision commune non déficitaire de l’engagement. Cet arrimage 

pourrait se manifester par le biais d’un plan de soutien et d’accompagnement avec Une école montréalaise pour tous 

et l’équipe nationale IMD Québec et négocié avec les établissements, en mobilisant la communauté éducative; les 

centres de services scolaires et commissions scolaires; les autres regroupements régionaux; les partenaires 

communautaires, artistiques et culturels. Nous proposons des pistes pour passer de l’écoute des enfants à l’action en 

milieu défavorisé et pour faire de l’engagement une responsabilité partagée de toute la communauté éducative afin 

de contribuer au développement du plein potentiel et à la réussite éducative de tous. 


